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GRIVEQ

Parution de deux Cahie
La reglon du Témiscouata et la Coopérative
agricole du Bas-Saint-Laurent sont les
points de mire des deux Cahiers du GRIDEQ
qui 'vi ennent de paraître.

Le jeudi 26 janvier dernier, avait lieu à
Cabano, au coeur du Témiscouata, le lance­
ment de ces deux ouvrages. Il s'agit des
l2e et l3e Cahiers publiés par le GRIDEQ
(Groupe de recherche interdisciplinaire en
développement de l'Est du Québec). Ces
Cahiers veulent être une tribune où
s'expriment diverses opinions susceptibles
de jeter de nouveaux éclairages sur les
problèmes qui confrontent le développement
régional.

Les responsables du GRIDEQ profitaient de
cette occasion pour montrer la nouvelle
présentation~ des Cahiers, dont le format
5,5 x 8 po., qui s'apparente davantage à
un livre. Le caractère des textes est
plus petit qu'auparavant.

Témiscouata

Le Cahier du GRIDEQ numéro 13, Le Témis­
couata en toute justice, est l'oeuvre de
Pierre Bérubé. Natif de Cabano, ce profes­
sionnel de la Fonction publique québécoise
a toujours conservé un intérêt pour le
Témiscouata. Son objectif ici est d 'abord
de définir l'identité de ce coin de pays.
"Il s'agit à vrai dire, écrit-il, d t ê tud i er .
quels sont les motifs qui nous permettent
de voir qu'à un moment donné, des gens
s'approprient un territoire, y habitent et
se reconnaissent comme membres d'une commu­
nauté." Le document trace donc, dans un
premier temps, le contexte géographique et
historique de cette région où s'est déve­
loppé un sentiment de solidarité et d 'ap­
partenance.

Cependant, ce qui attire particulièrement
l'attention de Pierre Bérubé, et ce qu'il
dénonce avec vigueur, c'est l'incohérence
de la carte électorale du Québec pour le
Témiscouata, depuis 1972. Cette année-là,
l'Etat québécois crée un nouveau comté:
Kamouraska-Témiscouata. La région témis­
couataine est alors scindée, plusieurs
municipalités étant intégrées au comté de
Rivière-du-Loup. Aussi, le Témiscouata,
foncièrement forestier, reste différent du
comté de Kamouraska, qui vit de l'agricul ­
ture. De plus, aucune route majeure ne
relie directement les deux comtés: il faut
passer par Rivière-du-Loup, à 70 km de
Cabano. Aujourd'hui, la région "naturelle"
et d'appartenance du Témiscouata est à
nouveau unifiée; cependant, le rattachement
avec la . région du Kamouraska constitue,
selon l'auteur, un "non-sens, compte tenu

(suite à la page 2)



LAdopté __
corU1ISS IOÎ~ DES ETUDES

A sa r~union (163e) du 17 janvier 1984, la Commission
des êtudes a résolu:
- dlapprouver la modification de trois cours de biologie;

de prolonger jusqulen mai prochain le dêlai accordé au
cornitê sur la participation de 'IUQAR à la maîtrise
rêseau en mathématiques pour dêposer son rapport final;
dlautoriser le vice-recteur enseignement et recherche
à retenir les services dlun ocAanographe dle~périence

pour coordonner llêva1uation de la recherche en ocêano­
graphie à lIUQAR;
de former un comitê chargé dlêlaborer un dossier de
programme de certificat de premier cycle en intêgra­
tion de la ressource informatique a la gestion;
de reconvnander au Conseil dladministration la modifica­
tion des critères d'~ligibilitê pour 11engagement dlun
professeur rêgulier en ocêanographie gêologique;
de proposer au Conseil d'administration un projet de
politique de répartition des ressources professorales ~

p~ur l'annêe 1984-85; )
de nomner r·1mes ltf chel tne Bonneau et Nicole Thivierge et
~~. Benoît Beaucage, Pierre Bonin, Bernard Hêtu et
Bruno Jean au comité scientifique des êtudes avancêes
en développement rêgiona1 et de demander au doyen des
êtudes avancêes et qe la recherche de convoquer le co­
mitê lorsque les êconomistes auront d~sign~ leurs re­
prêsentants;
de recorrmander au Conseil d'administration dlouvrir !
la session dlautomne 1984, sous rêserve dlun avis fa­
vorable du Conseil des études, le prograrrme de certifi­
cat de premier cycle en applicatlon p~dagogique de
11 ordi nateur.

(suite de la page 1)

PARUTION DE DEUX NOUVEAUX CAHIERS

des différences d'ordre historique, écono­
mique et socio-cu1turel entre les deux
comtés".

Tout au long de son exposé, Pierre Bérubé
montre l'importance des pressions et des
décisions politiques lors des consultations
publiques sur la délimitation de la carte
électorale.

Coopérative agricole

Alain Côté a prépar~ son mémoire de maîtri­
se en développement régional sur la Coopé­
rative agricole du Bas-Saint-Laurent; qui
se nomme maintenant PURDEL. Son travail
constitue le Cahier no 12 du GRIDEQ.

Au début des années soixante, l'agriculture
qupbécoise se transforme rapidement. Dans
le Bas~Saint-Laurent, les politiques des
deux paliers gouvernementaux et les orien­
tations économiques de la Coopérative agri­
cole du Bas-Saint-Laurent ont joué, nendant

cor'1ITE EXECUTIF

A sa réunion (27le) du 23 janvier 1984, le Comité
exécutif a r~solu;

- de nommer le vice-recteur administration et finances
président. du comité sur le logement étudiant et de
nommer r~. Richard Favreau, étudiant, membre de ce co­
mi të en remp1 acement de r1. Bernard Côtë ;

de porter à six le nombre de membres du comit~ de la
bureautique par la nomination dlun représentant du
SCFP-1575, soit N. Jacques Landry;
de signifier par la prêsente 11accord de principe du
Comit~ exécutif pour la poursuite des études en vue
de llimp1antation dlun appareil de traitement de texte
compatible avec le SIGA au département des sciences de
1lêducation et pour la préparation dlun devis et des
appels d'offre en vue de 11implantation de quatre autre:
appareils, au secrétariat gênêral, au dêpartement des
sciences de lladministration, aux bureaux des doyens
et de recherche et développement et au laboratoire d'ocl
anologie, le tout sous rêserve qu'une formation adéquat l

soit dispensée aux utilisateurs et que les services 00
il nly a quiune seule secrétaire puissent compter 'sur
une ressource dlappoint en cas de nécessité et que les
appareils puissent fonctionner en interface avec le SIGj
dlapprouver un contrat de service avec Approvisionne­
ments et services Canada pour la cueillette et analyses
de données bi01ogiques - Il es-de-l a-r'ade1ei ne.

Centre de documentation administrative

les deux dernières décennies, un rôle pri­
mordial au niveau de l'agriculture régio­
nale.
Après s'être modernisée et spécialisée
dans l'industrie laitière, la Coopérative
agricole du Bas-Saint-Laurent, pour demeu­
rer concurrentielle, a dû consolider son
marché en achetant nlusieurs usines du
Bas-Saint-Laurent, de la Côte-Nord, du
Nouveau-Brunswick et de Québec. Malgré ses
tentatives de rendre son développement
autonome et malgré son imposant chiffre
d'affaires, la Coopérative agricole du Bas­
Saint~Laurent, établie à Bic, près de
Rimouski, reste une entreprise dépendante
au niveau de l'écoulement d'une partie de
sa production.

On peut obtenir l'un ou l'autre de ces '
deux ouvrages de 120 pages chacun, en
s'adressant au Secrétariat du GRIDEQ,
Université du Québec à Rimouski, 300 ave
des Ursulines, Rimouski, GSL 3Al; ou en
téléphonant à 724-1441. Chaque Cahier
se vend 6 $.



Des résidences
à l'UQAR?

L'idée de construire une résidence pour
les étudiants/es de l'UQAR est prise au
sérieux par la direction de l'Université
et elle fait son chemin. "Il semble y
avoir un besoin pour ça", explique le
vice-recteur à l'administration et aux
finances, Bertrand Maheux.

"Nous sommes conscients, dit-il, que les
prix des logements en ville sont relative­
ment élevés et que le choix est limité.
La construction d'une résidence permet­
trait d'établir une saine compétition et
inciterait les propriétaires à lîmiter la
hausse des prix. De plus, la construc­
tion de résidences augmenterait l'éventail
de possibilités de se loger pour les étu­
diants/es. Il existe, je pense, un lien
entre la clientèle étudiante qui fréquente
l'Université et la disponibilité des loge­
ments à prix avantageux pour les étu­
diants/es. Cela nous incite à accélérer
les études et à mettre l'emphase sur la
réalisation de ce projet."

Le Conseil d'administration de l'UQAR
avait formé, en 1983, un comité sur le
logement étudiant. Il est composé de 4
employés-cadres de l"'UQAR (Serge Bérubé,
Jean-Marie Duret, Bertrand Maheux et
Jean-Nil Thériault) et d'un étudiant de la
Commission de' vie étudiante, Richard
Favreau.

Ce comité a demandé au CAMPE (Centre d'as­
sistance à la moyenne et petite entreprise)
de mener une étude de faisabilité du pro­
jet, étude qui sera déposée à la fin mars.
Pour le CAMPE, Josee Morency et Ginette
Landry évalueront, sous la supervision du
prof~sseur Guy Perron, les possibilités
d'implanter une résiden e pour étudiants/es
sur le campus, en fonct on de la demande
pour les prochaines ann es et de la renta­
bilité d'un tel projet. Ils auront aussi

à suggérer le type de résidences le plus
approprié et l'impact que pourrait avoir
la construction d'une résidence sur la
croissance de la clientèle étudiante à
l'UQAR.

A-t-on déjà une idée du genre de résidence
qu'il faudrait?

"Il est peut-être un peu tOt pour entrer
dans les détails, signale monsieur Maheux.
L'étude du CAMPE apportera des précisions.
On peut cependant soulever un certain nom­
bre d'interrogations que nous avons. Est­
ee que les étudiants/es préféreraient une
résidence sur le campus ou plus v e rs Le
centre-ville? Sur le campus, l'Université
a l'avantage de posséder déj~ un grand
terrain. De plus, cela contribuerait à
épanouir la vie universitaire. Enfin, la
gestion y serait plus facile: taxes, en­
tretien, déneigement, etc. Il faut évaluer
les avantages et les inconvénients. Par
exemple, certains/es préf~rent demeurer
plus pr~s des magasins et des lieux publics
du centre-ville. Les étudiants/es seront
consultés à ce sujet.

"Nous devons aussi adapter le logement aux
conditions de vie et au goQt des étu­
diants/es d'aujourd'hui. Est-il préféra­
ble de construire des chambres individuel­
les avec cuisine centralisée ou plutOt des
appartements ~e 3 ou 4 chambres, avec cui­
sinette? Que devons-nous fair~ concernant
la question de la mixité?"

Le comité du CAMPE prendra des renseigne­
ments sur les résidences des cégeps de
Gaspé et de Rimouski, et surtout, analysera
la formule coopérative en vigueur aux rési­
dences de l'Université du Québec à Trois­
Rivi~res.

Monsieur Maheux envisage la possibilité de
construire des résidences pour une centaine
de places, possiblement en deux étapes. Il
tient beaucoup à l'autofinancement et à la
rentabilité des résidences, "et la formule
coopérative, où ce sont les étudiants/es
qui administrent le projet, lui platt.
"Nous avons déjà le terrain, ce qui rédui­
rait les coOts, et nous allons tenter
d'obtenir des subventions pour diminuer les
charges financières, les taux d'intér~t par
exemple."

Durant l'été, les résidences pourraient
être utilisées pour des colloques, des
cours d'été ou du tourisme familial.

"Si tout va bien, estime Bertrand Maheux,
nous pourrions offri~ des résidences aux
étudiants/es en septembre 1985."



[En bref ~

.La Banque de terminologie du Qu6bec est
maintenant accessible aux usagers de la
biblioth~que de l'UQAR. Cette banque,
l'équivalent de plusieurs dictionnaires,
est particuli~rement intéressante pour des
questions de terminologie, mais aussi pour
des problêmes de traduction dans des domai­
nes spécialisés. Les gens des secteurs
scientifiques et techniques y trouveront
certainement un intérêt. Un spécialiste
de l'Office de la langue française est venu
derni~rement donner un s6minaire de forma­
tion sur la B.T.Q. aux professionnels de la
biblioth~que, Christian Bielle, Francine
Carri~re et Jacqueline Desmeules, et au
professeur Guy Simard, qui a contribué l
alimenter ce fichier. Un comité de consul­
tation sera d'ailleurs mis sur pied pour
T6soudre les probl~mes de terminologie.
La B.T.Q. est un service spécialisé, par­
tiellement aux frais de l'usager. La Qan­
que peut aussi !tre alimentée en nouveaux
termes ou en nouvelles définitions par les
personnes intéressées. Elle contient pré­
sentement 3 millions de termes, dont envi­
ron 3 000 en oceanographie. A la biblio­
th~que, la procédure s'effectuera ainsi:
l'usager doit porter sa demande l l'unIe
des professionnel~/les de la r~f~rence.

Chaque fois qu'un certain nombre de termes
seront demandés, une interrogation de la
banque sera effectuée par unIe profession­
nel/le de la biblioth~que.

. Alain Gagnon, un dipl6mé de l'UQAR en
sciences religieuses, qui a par la suite
fait des études de mattrise et de doctorat
en sciences politiques, vient d'!tre nommé
conseiller politique au Conseil privé du
gouvernement fédéral, l Ottawa.

.Contrairement à ee qui avait été dit, la
date limite pour proposer un suje~ de
communications à l'ACFAS est le 1er février
et non pas le 6 avril.

.La journée d~information organisée par la
ROUE a connu un franc succès. Nous présen­
terons un reportage sur le sujet la semaine
prochaine.

LConférence----
. Le lundi 6 février, à 15 h 15, le dr Carl
Amos, du Centre de géoscience de l'Atlan­
tique, de l'Instit~t d'océan~graphie de
Bedford (Nouvelle-Ecosse) presentera une
c on f êr en c e intitulée "Classification of
Bedforms on the Continental Shelf". La
conférence se déroule à la salle de confé­
rence du Laboratoire océanologique.

.Demeurez-vous à Saint-Anaclet? Si oui,
êtes-vous intéressé/e à voyager à votre
travail ou à vos études par l'entremise
d'un club de covoiturage?
N'hésitez pas à nous faire connaître vos
besoins en transport et les coOts que vous
êtes prêt/e à débourser en communi~uant

avec nous à 724-8447 ou en vous presentant
à la réunion d'information, le mardi 31
ianvier à 19 h 30, à la salle paroissiale
de Saint-Anaclet Cà l'arrière de l'église).
C.L.S.C. de l'Estuaire

.P@ches et Océans Canada vient de lancer la
campagne publicitaire la plus coOteuse dans
toute l'histoire du poisson et des fruits
de mer au Canada, annonce le Devoir. Un
engagement global de 7 millions de dollars
au cours des cinq prochaines années, avec
l'objectif de faire augmenter la consom­
mation de poissons. D'autre part, un
organisme des Nations-Unies se préoccupant
de l'alimentation dans le monde, a déclaré
que les disponibilités de poissons pour
l'alimentation humaine devront presque dou­
bler d'ici l'an 2000. Le domaine des pê­
ches semble donc voué à une production à
la hausse, ce qui nécess~tera une gestion
attentive des stocks.

.Magel1a Brisson, un diplômé en cinéma, rem­
place Gisèle Labbé au poste de technicien
au Laboratoire de production audio-visuelle.
Celle-ci est en congé d'étude. Magella aura
pour principal mandat la réalisation de do­
cuments audio-visuels.

SAVIEZ-VOUS QUE ...

. En 1981-82, au Canada, 21% des étudiants
à plein temps (84 400) dans les universi­
tés étaient âgés de plus de 24 ans et que
77% de tous les étudiants à temps partiel
tombaient dans le groupe d'âge de 25 ans
et plus.

. Il Y avait 33 450 professeurs d'univer­
sité l temps complet au Canada .

. Une proportion de 73% du revenu global
des universités provenait de sources
gouvernementales, 10% des droits de sco­
larité des étudiants, 13% de services
auxiliaires et d'autres sources et 5% de
dons privés .

. Les subventions gouvernementales aux
universit~s se s6nt chiffrEes à 3,4
milliards de dollars~ au total, soit 2,5%
de la total~té des dépenses gouvernemen-
tales .

LAnniversaires__-
3 février: Clovis Th6berge, département des

Sciences de l'éducation;
5 février: Emmanuel Cheron, département de

l'Administration.





[Placement _
KATIMAVIK

Le programme-jeunesse national de bénévolat,
d'une durée de 9 mois, vous offre l'occasion
d'apporter votre contribution à la société,
de mettre vos connaissances à profit et d'en
acquérir de nouvelles. A cet effet, une
projection de film sur KATIMAVIK aura lieu
le 9 février 1984 à compter de 13 h 30 au
Salon étudiant (E-120). Chantal Beique
(agente d'information) sera présente pour
fournir l'information nécessaire et poür ré­
pondre à vos questions.

CAMP PAPILLON

Le Camp papillon, opéré par la Société pour
les enfants handicapés du Québec, requiert
les services de 185 personnes engagées sur
une base permanente durant la saison estiva­
le, soit du 30 mai au 14 aoOt (ou du 22
juin au 14 a o ü t ) .

Quelques formulaires et fiches de renseigne­
ments généraux sont disponibles au placement
étudiant. La date limit~ est fixée au 10
février 1984.

PROGRAMME MERITAS ETE 1984

Tentez votre chance ...
- postes: gérants de district

200 emplois d'été à travers la province
de Québec vous sont offerts

- 4 emplois environ par établissement
d'enseignement

- salaire hebdomadaire, base de commis­
sion: 250 $ et plus

- durée: 16 semaines au plus à compter de
mai ou avril 1984 selon la disponibilité

Consultez sans tarder le babillard du pla­
cement étudiant. Les demandes d'emploi
devront etre remises avant le 10 février.

OFFICE DE RECRUTEMENT ET DE LA SELECTION
DU PERSONNEL - GOUVERNEMENT DU QUEBEC

Pour ceux et celles qui n'ont pu partici­
per à la séance d'information présentée
par Alain Dumas, de l'Office de recrute-

POUR LA SURVIE DE CINE-UQAR

Ciné-UQAR doit continuer à vivre à la ses­
sion automne 1984. Pour ce faire, les
membres du Comité exécutif invitent tous
ceux et celles intéressés/es à s'impliquer
activement au club à leur faire part de
leur intention. Les postes suivants sont
à combler: coordonnateur/trice, secrétaire,
publiciste, projectionniste, relationniste.

En "vue" de vous voir!
Comité exécutif dé Ciné-UQAR (722-0236)

ment et de la sélection du personnel, à
la session d'automne, ce dernier sera pré­
sent sur le campus le lS février prochain
dès 13 h 30. Il vous entretiendra sur les
différents emplois dans la fonction publi­
que du Qu~bec et le~ démarches l suivre
pour y devenir éligibles.

Le local vous sera confirmé en vous pré­
sentant au E-lOS-2.

CENTRE HOSPITALIER DE L'UNIVERSITE LAVAL

A chaque année, le Centre hospitalier de
l'Université Laval requiert les services
d'un certain nombre de bacheliers/ères en
soins infirmiers.

Cette année encore, ce Centre prévoit em­
baucher plusieurs infirmiers/ères qui se­
ront appelés/es à effectuer les remplace­
ments jusqu'à ce qu'ils ou elles puissent
acc€der à un poste permanent. Les int~­

ressés/es sont inv ités/es à venir compléter
un formulaire d'offre de ~ervices et four­
nir leur curriculum vitae le plus tOt
possible pour le recrutement éventuel du
printemps 1984,

Service de placement étudiant, E-lOS-2.

AUX FINISSANTS/ES EN ADMINISTRATION
(avril 1984 et décembre 1984)

Vous êtes sOrement a u courant qu'un groupe
d'étudiants/es s'oc cupent de monter un
album de finissants/es. Or, pendant la
semaine du 30 janvi er au 3 février, il y
aura un kiosque à l 'atrium pour prendre
les inscriptions et vous donner toutes les
informations dont vous aurez besoin.
Venez entre Il h et 13 h 30.

Le comité

AlESEe A SUIVRE . ..

Dans le cadre des ac tivités de votre Asso­
ciation, une nouvelle cellule, "J.A.S.O.N.S."
(Jeunes administrateurs sachons organiser
notre succès), vient de se former afin de
vous rapprocher du monde des affaires.
Des gens du milieu v iendront vous donner
des conférences et l eurs noms vous seront
divulgués prochainement.

Les responsables de J.A.S.O.N.S.,

Denis Bernier, Françoise Lajoie,
Martine Moreau, Ann Pineault, Yves Poirier



LEntrevue -'"

Entraineurs
au hockey

Serge Lechasseur, Alain Dumais et Charles
Lévesque: les deux premiers viennent de
Baie-Comeau (Hauterive), l'autre de Cacouna.
Tous les trois, ils étudient à l'UQAR; Alain
en biologie, les deux autres en administra­
tion. Ils ont en commun d'être les entrat­
neurs d'une équipe qui évolue au sein de
l'Association de hockey mineur de Rimouski.
Une équipe qui occupe assez souvent la pre­
mière position de sa ligue! Ils racontent
ici leur expérience ... et parlent d'un pro­
jet très spécial.
Q
Pourriez-vous décrire votre équipe?
R
Cha~le~: L'équ~pe ~'appelle le~ Séleet~

Bantam B, de R~mou~~~. Elle e~t eompo~ée

de 15 joueu~~ de 73 et 74 an~, p~ovenant du
G~and R~mou~ a«, La e.~gue eomp~end 4 équ.{,pe~

deR~m 0 u.6 R. -<.. et Z de Mon.t - J 0 t.-L . Les pa.~t.-L es
to~ale.6 ~e jouent au pav.-Lllon ~po~t~6, ave­
nue de la Cathéd~ale. Nou~ ~omme.6 le~ t~O~.6

eYl.t~aZneu~~ de not~e équ.-Lpe.

~e~~e: Cha~le~ ~'oeeupe ~u~tout de~ ga~d~en~
e ut, Ala~n de la d~neYl.~~ve et mo~ de~

avant.6. Ma.<-.6 nou.6 devon~ Quand m~me tou~

le~ t~o.-L~ avo.{,~ une vue d~en.6emble du jeu.
Vu~ant une joute, ~l y a beaucoup de déta.~l~
a 6'o~eupe~: le~ ehangement~ de ligne, le~

pa~~e~, ie~ pet.-Lte~ na~ble~.6e.6, etc.
a
Quels sont les motifs qui vous ont incités
à vivre cette activité?

R
Ala~n: Pou~ le pla.-L~.-L~ de eOYl.Yl.aZt~e le~

JeuYl.e~. Je voula'<-.6 en 6a.<-t ~edonne~ a de~
jeuYl.e~ l'expé~~ence app~ée~able que j'ava~.6

mo'<--m~me vécue daYl.~ d~6né~ent~ ~po~t.6, .6u~

la Côte-No~d, ent~e aut~e.6 au ba~eball.

Une .60~te de ~eeonna~.6.6anee. Je joue en
plu~ mo'<--même pou~ une ~qu~pe '<-nt~amu~ale

de l'Un~veJt.6~té.

}~~~e: Mo~, e'e~t un peu la m€me eho~e.
4~ g~and~ avec Ala~n. Je voulal.6 donne~

du temp~ pou~ le~ jeune~. C'e4t une occu­
pat~on de 5 à 6 heuJte~ paJt ~emalne: une
p~atlque et une pa~t~e paJt ~emalne. J'alme
le ~pOltt.

Cha~le~: Van~ ma 6amllle, nou~ .60mme~ poJt­
te~ ~u~ le bénévolat .6po~t~6, depul~ de~
année.6. Ca me plaZt de m'oecupe~ de ce
type d'ae~~vlté~. Alolt~, quand Se~ge et
Ala~n m'ont demandé de leu~ donne~ un coup
de maln, j'a~ d~t oule
a
De quelle mani~re dirigez-vous cette équi-
pe de jeunes? Qu'est-ce qu'ils apprennent
à part le hockey?
R
Se~gâ: On ~e d~t en pa~tant que ee ne ~ont

pa~ es p~o6e~~lonnel~. L'équ~pe es i: ltl
pou~ avo~~ du plai~lJt. Nou~ leuJt mon~Jton.6

l'impo~tanee du jeu d'équlpe. 1t.6 doivent
~tJte attentl6~ aux cap4clté~ de i'aut~e.

Nou.6 6ai~on~ joue~ tout le monde 19aiement,
chacun .6on tou~, pa~ ju~te ie.6 meilleu~.6.

Le jeune, ce qU''<-l veut, c'e.6t de joue~ e~

d'~t~e .6atl~6alt de .6a pe~6o~ma.nce.

Alaln: Le.6 jeune.6 acqul~~ent de la di~cl­

pl~ne. PaJt exemple, nOUJ ne tolé~on.6 pd~
qu'un joueult ~~dicull~e un aut~e joueu~ de
l'équlpe.

rl~ développent aU~.6l un e~pJtlt de g~oupe.

Aujou~d'hu~, le.6 6amille~ .60nt plu~ petlteJ
qu'autJte6o~~. ]oue~ au hoekey met ee.6
jeune.6 en contact avec d'aut~e~ jeune.6 de
leu~ ~ge. Tl~ appJtennent a mett~e leuJt~

e66o~t~ en commun, ve~~ un m~me objeetl6.
Q
Et à vous, qu'est-ce que ça apporte?
R
ChaJtle~: Ca me pe~met de ~o~t~~ de.6 étude~.

Quand on I~équente l'unlve~.6~té et qu'o n
vient de l'exté~~eu~, on. ~i.6que de pe~d~e

te eontact avee le.6 jeune.6. Tl 6au~ pa~­

6o~~ .6o~tlJt de.6 étude.6; Ca 6ait du blen, ça
change le.6 idée.6. Ap~~~ une pa~tle de
hockey, la co~cent~at~on vlent plu.6 6aclle­
ment pouJt étudle~, ~elon mo~ .

Q
Vous avez tous les trois autour de 2S ans.
Comment trouvez-vous les ado lescents
d'aujourd'hui?
R
se1~e: C'e.6t ma pJteml~Jte expéltlence eomme
en alneu~, ma~~ je pen~e que le.6 jeune~

~ont plu.6 ~pontan~~. Tl~ ont l'e~p~lt

ouve~t, '<-l.6 ont de.6 eonna~~.6ance~ ~u~ beau­
coup de ~ujet.6. Tt.6 Jtéagl~.6ent ~apldement

et plu.6 6ac~lement que quand nou~ étlo~.6

j eune~ .

Alaln: Tl~ a~ment beaucoup .6e taqUlne~

ent~e eux et ~l~ .60nt déba~dant.6 d'éne~9ie.

a
Avec votre équipe, vous ates en train
d'organiser un projet spécial. Un voyage
à Québec?
R
Cha~le.6: Ou~. Pou~ le~ 3 et 4 ma~~, l'équi-
pe o~gani.6e un voyage pou~ di~pute~ une ou
deux joute~ ho~.6 concou~.6 a Sllle~y, dan~

la ~églon de '~uébec, et pO li~ a~~i~te~ dune
pa~t~e de~ Noltd~Que~ au Col.-L~ée, eont~e le~

Sab~e~ de Buô6alo. Un tel p~ojet coûte
900 $.



Alo~~, nou~ avon~ pen~l d une 6o~mu-

le de 6~nancement o~~g~nale. Chaque jeune
doc t: p!lopo-6eJt' s es -6eJtv..ice.-6 dan-6 -60Yl. entou­
~age, pouJt de.~ pet~t-6 t~avaux, en échange
d 'une ~émun~Jtat~on: ..il peut pelle.teJt, na~Jte

du ménage, 6a~Jte de-6 comm..i~-6..ioYl.-6, gaJtdeJt
de-6 e.n6ant-6, ez c , Le j eu ne appJtend d
"ga.gJ1.eJt" .s on v oqaç e , a la -6ueuJt de ~on

6Jtont. Chaque joueuJt ~'engage a ~ouJtYl.~Jt

l e-6 e66oJtt-6 Yl.éce-6~a..iJte~ pouJt Jtéal..i-6eJt le-6
object..i6 ~ c o mm u n~ . Un compte banca..iJte a
été o uve~t ~péc..ialement. L'objecti6 pouJt
chaque jeune e~t de ~ama.~JeJt 35 $.. ~ou~ avonJ
aU~-6..i be-6o..iYl. de quelque-6 commaYl.d..ite~.

~~~g~ : C ~ QuI ~~~ In~é~e~~an~, C'~~~ Que
e~ je. une~ -6'occupent eùx-m~me~ du p~ogJtam­

me, vo..ient au budge.t, ~Jtont eux-mŒme-6
cheJt ch eJt le-6 command..ita..iJte~ ou'..il ~aut.

Nou~ -6 omm e~ la pouJt appoJtteJt' de ~'aidè
techn..ique, ~~mplemeYl.t. Cette expé~..ience

le~ a..i de Jt a a développeJt la débJtou..illaJtdi~e,

d ~e c o n 6 ~ o nt e Jt a la Jtéal..ité. C'e~t,avec

leJ jeune -6 que nou-6 6e~on~ le ~ouJt' de-6
méd..i a. -6 d e. commUYl. ..i cat ..ion a R..imou~ki, pouJt
6aiJte connaZt !le notJte pJtojet.

Alain: PouJt ceJtta.~n~ jeune-6, ha.b~tué~ a
avo~1l 5 ou 10 $ dan.6 !eull~ poche~, ..il n'e-6t
pa.6 6ac..ile d'allell "gagneJt", paJt de~ tJta­
vaux, quelqu e~ dollaJt~. Ma..i~ chacun do~t
6a~Jte ~a. pa!lt ; pa~ en vendant de~ maca.Jton~

ou de~ ba.IlJte.6 de chocolat, ma..i~ en o66Jtant
de~ ~eJtvice~ aux geYl.~ de -6a communauté.
Vous voulez c on tribuer à ce voyage? Vous
avez des petits travaux à faire faire?
Vous pouvez appe l e r l 724-6609 ou 722-0508.

ENT RAINEURS AU HOCKEY (suite)

Mercredi
géographique
Comme à chaque session, le module de Géogra­
phie organise des activités modulaires.
Elles sont identifiées par les "Mercredi
géographique" (MG). Ces activités (confé­
rences, films, expositions ... ) favorisent
les étudiants/es de géographie J par les
thèmes présentés. Cependant, elles rejoi­
gnent plusieurs champs d'int~r@t, c'est
pourquoi les activités sont ouvertes à tout
le monde. Des maintenant, nous présentons
le calendrier des ac tivit~s qui aurorit lieu
cette session.

Nous publiciserons l 'activité à venir, dans
la semaine qui la précédera. Un court texte
résumera l'activité. S'il y a modification,
nous aviserons à ce mome n t . La publicité
sera faite par l'ent remise des babillards et
de la Feuille. Bon me r c r e d i !

25 janvier: Film Hors d'ici .
présenté par Pierre Bonin

8 février: Les mara is salés de Sacré-Coeur
avec Jean Langeller, Th~r~se

Brodeur, André Charest et
Christin e Perron

22 février: Film Agr o-Business et luttes
parsanne s, l e cas du Nicaragua
present~ par Pierre Bonin. Le
film sera su ivi d'une discussion

SAL LE DE CONDI TI ONNEMENT PHYSIQUE
"NAUTI LUS"

BientOt, le Service des activités physiques
et sportives d e l'UQAR mettra à la disposi­
tion des etudi a n t s / e s et des membres du
SAPS, une sall e d e conditionnement physique
générale, équi pé e avec les réputés appa­
re ils "Nautilu s ". Ceux-ci constituent le
"summum" en fa i t de conditionnement physi­
que en sal le.

Ils sont sécur i t a i r e s et peuvent etre u~i­

lisés par t ous les groupes d'!ge et de
. c o n d i t i on ph y s i qu e . De plus, le SAPS de
l'Universite offrira un service d'évalua-­
tion de la condition physique, ouvert l
toute la po pul a t i on .

Pour faciliter l'acquisition des nduveaux
principes d 'en t r a ! n eme n t Nautilus, il y
aura s~ances d'information générale, pour
t oute la popu l a t i on intéressée, les ~­
credi 1 et 8 février, de 19 h 30 à 21 h 30,
i l 'UQAR, a u local D-315.

7 ou 14
mars:

21 mars:

7 ou 14 ou
28 mars:

2 au 7
avri 1 :

Conférence avec Gaétan Vachon,
du minis t~re des Loisirs, de la
Chasse e t de la peche
Sujet: r éserves écologi~ues,

parcs de conservation

èonférence avec Claud e Labelle
Sujet: histoire po st-glaciaire
de la Gaspésie, telle que re­
constituée par l'analyse polli­
nique et de macro-fossiles

Conférence avec Danie lle Pilon
S~jet: a p p l i c a t i on de la télé­
detecti on

Exposit ion sur les coquillages
des mer s po st-glaciai res .du
Québec ( l e vernissage aura lieu
le 4 avril)
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